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Etude du fonctionnement spatial des grands 
corbeaux non territoriaux et évaluation de l’impact 

d’opérations de gestion 



Contexte: des éléments de « concentration »
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Contexte: 

Une mise aux normes 

depuis le début des 

années 2000 

engendrant la 

fermeture progressive 

de nombreuses 

« décharges » 

aboutissant à une 

concentration plus forte 

des oiseaux sur 

certains sites
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Objectifs du programme de baguage et 
du suivi par CMR mis en place :

1. Comprendre comment fonctionnent spatialement 
les grands corbeaux présents sur le bassin de Saint 
Flour et sur le site de la décharge en particulier

- Les grands corbeaux sont-il présents sur le bassin de la 
décharge tous les jours?

- A quel rythme utilisent-ils cette zone? 
- Utilisent-ils d'autres lieux et si oui selon quelle intensité? 
- Quelle est l'emprise spatiale -si on peut la définir comme telle-

des oiseaux présents sur le bassin de Saint Flour? 
- Existe-t-il des échanges avec d'autres noyaux/regroupements 

de grands corbeaux?

2. Evaluer la pertinence et l’efficacité d’actions de 
gestion: délocalisations et effarouchements

- Est-ce que les oiseaux reviennent?
- Si oui dans quelle proportion? 
- Sous quel délai? 
- Est-ce fonction de la distance de relâcher? 
- Est-ce fonction du lieu de relâcher? 
- De la période de relâcher ou des conditions de relâcher?
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Pose de bagues couleurs (n=193) depuis aout 2013 
+ marques alaires-VHF-GPS sur 2015-2016 (n=180) 

pour constituer un pool d’oiseaux marqués suivis

Groupe des grands corbeaux témoins :

n=67 oiseaux: 56 marques alaires dont 5 VHF, 18 GPS

Groupe des grands corbeaux délocalisés :

n=113 oiseaux: 99 marques alaires dont 18 VHF, 14 GPS

Constitution de sous-lots pour les relâchers:
• Cantal, à 20 km du site de l’ISDND (2 lieux différents) n=11
• Cantal, à 40 km du site de l’ISDND (2 lieux différents) n=14
• Cantal, à 50 km du site de l’ISDND (2 lieux différents) n=11
• Cantal, à 60 km du site de l’ISDND (2 lieux différents) n=18
• Cantal, à 80 km du site de l’ISDND (2 lieux différents) n=19
• Hérault, à 150km du site de l’ISDND (3 lieux différents) n=34
• Aude, à 240 km du site de l’ISDND (1 seul lieu) n=6

Suivi par réobservation (recaptures visuelles) :

• Observations de 2h quasi quotidiennes sur le site de 
l’ISDND depuis aout 2015

• 2 pièges photos permanents sur le quai de l’ISDND
• Visite de tous les clusters de points obtenus grâce 

aux individus suivis par GPS

Protocole de relâcher et de suivi :



Captures – Marquages - Réobservations

Captures – Marquages : 
 325 individus capturés ( <1an : 73%; 1an : 25%; >2ans : 2% )
 Recaptures: 64 soit un taux de 19,7%. Aucune recapture après 2ans.

Réobservations :
 11 871  données de contrôles visuels depuis le démarrage (max >530), 

> 260 000 loc GPS (pour 32 ind, dont certains suivis > 3 ans et 6 mois) 
 Taux de contrôle visuel des oiseaux témoins: 96,4%. 
 Part des observations visuelles seules: 50,9%. Pièges photos seuls: 23,2%

(>1 000 000 de photos analysées). Deux systèmes combinés: 25,9%
 En moyenne 8,2% des témoins marqués avec marques alaires présents 

sur l’ISDND chaque jour (avec des variations saisonnières : min en 
déc/jan 4,6%, max en juin-sept 10,1% avec des pointes à 25%)
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Taux de 

réobservation 

sur l’ISDND

Période 

d’octobre 

2015 à 

décembre 

2017



Déplacements
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 Rappel: un maximum en juin/septembre et un minimum en novembre/décembre

 Taux de renouvellement important, avec même tendance temporelle

 Cohérent également avec distances parcourues par GPS

Moy: 68% de turn over sur la journée, 36% sur la semaine Dist parcourue par les GC témoins: Moy de 17 à 32 km par jour

Max à 187km/jour 



Déplacements et occupation de l’espace
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GC témoins, distance à l’ISDND sur l’ensemble du temps de suivi: 

40% des loc < 1km, mais aussi 50% > 8km et 30% > 50km, max 156km

GC témoins, jours avec des loc sur l’ISDND (50% des jours): 

70% des loc < 1km, mais aussi 10% > 10km, max > 100km 
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Un fonctionnement en réseau selon une 
dynamique de fission - fusion

Aire utilisée par les oiseaux témoins: 
40 492 km, soit 7,4% de la superficie de
la France et 21,7% de la surface de l’aire 

de distribution française des grands 
corbeaux

N-S=199km; E-O=282km

Pas de différence nette entre délocalisés et témoins

Taille moyenne 
d’un DV: 1060 km2 
(84 – 1814 km2)
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Comportement: des interactions qui 
existent partout

Sur la plupart des zones de regroupement, 
existence d’interactions entre grands corbeaux et 

activités agricoles (dégâts sur semis, piquages 
d’animaux nouveaux-nés mais aussi adultes sur 

diverses espèces)

Mais avec des niveaux 
de détection très 
variable, liés à la 

pression 
exercée/densité

Des interactions réelles dont il 
faut tenir compte pour une 

coexistence et pour anticiper 
d’éventuels problèmes plus 

sensibles



Après 
délocalisations
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Le taux de retour 
dépend de la distance… 
et de la durée de suivi…

Plus de 85% des marques alaires (contre 31 % 
des bagués seuls - lié à la détection) observés 

de retour après délocalisations – pour mémoire 
17% seulement avec les recaptures 



Effarouchements
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Des résultats publiés!

Conclusion:

• les grands corbeaux non-reproducteurs ont 
un domaine vital extrêmement étendu et 
se déplacent sur de grandes distances. 

• Ils fonctionnent selon un réseau de sites 
de regroupements, à l’échelle de 
quasiment tout le Massif Central. 

• A l’échelle du jour, et de la semaine, le 
taux de remplacement des individus dans 
la zone d’étude (casier du centre de 
stockage des déchets) était très élevé 
(36% de renouvellement par jour, 68% 
par semaine). 

=> Du fait de ces éléments inconnus au 
départ, les actions de gestion ponctuelles / 
locales telles que préconisées par le CNPN 

n’ont pas eu l’impact souhaité et n’ont donc 
pas d’intérêt à être poursuivies ou généralisées 
(sans mentionner les autres aspects négatifs, 

tels que le bilan carbone, les ressources 
dédiées, et les perturbations ponctuelles 

inutiles aux espèces non-cibles).
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Quelques perspectives supplémentaires 
à creuser ?

* Taux de retour: 
La poursuite du suivi montre que le taux de retour 
continue encore à augmenter, certains oiseaux revenant 
même très longtemps après la durée initiale de suivi. 

* Emancipation et capacités de déplacement:
L’équipement avec un GPS d’un jeune d’origine connu (au 
nid) : distance de dispersion >100 km peu de temps 
après envol. Les regroupements accueillent donc des 
oiseaux pouvant être nés très loin (sites peuvent drainer 
des oiseaux de tout le Massif Central voir au delà...) 

* Durée de présence / Dispersion 
-> La durée de présence des oiseaux au sein de ces 
regroupements peut s’étaler sur plusieurs années. Des 
oiseaux marqués et désormais adultes (dépassant les 5 
ans) sont toujours présents (même si leur nombre 
baisse) au sein de ces regroupements de 
jeunes/immatures, qui accueillent donc aussi des oiseaux 
expérimentés mais non cantonnés en tant que 
reproducteurs.
-> Découverte de nouveaux sites de regroupement (non-
détection? Nouveaux pôles d’attrait? Répartition âge-
dépendante?)
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